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« Rien n'est acquis, mais nous pouvons être sûrs d'une chose : ensemble, nous sommes plus forts ».  
 
 
Le 8 juin, nous célébrerons le 79ème anniversaire de la libération du camp de concentration et de 
travail de Ljubelj Sud, qui a été créé sous le régime nazi et représente la face cachée du génocide en 
Europe. En ce moment de solennité, où nous souhaitons chaque année ne jamais l'oublier, nous 
voulons souligner l'importance de l'Europe. L'Union européenne a été créée en réponse au génocide 
et à la Seconde Guerre mondiale, afin que nous puissions vivre ensemble en paix, nous développer 
ensemble, et afin que de telles atrocités ne se reproduisent plus jamais. Ce que nous avons réussi à 
faire depuis la Communauté européenne du charbon et de l'acier est sans précédent et unique. 
Jusqu'à récemment, nous avions une confiance presque totale dans le fait que la paix et la 
démocratie allaient régner dans le monde. 
 
Mais aujourd'hui, une guerre fait rage sur le continent européen. Cette guerre menace notre sécurité 
et nous oblige à un changement radical de paradigme, impensable il y a encore quelques années. 
 
Au niveau mondial, nous vivons une période de rivalité effrénée, où certains régimes autocratiques 
utilisent leur pouvoir pour saper et détruire l'ordre international établi par la Charte des Nations 
unies. Face à cela, nous devons rester unis, défendre nos intérêts, nos valeurs et notre sécurité, tant 
au niveau des nations qui composent l'Union européenne que - et surtout - au niveau de nos 
citoyens. Les affaires européennes ne sont pas seulement l'affaire des institutions de Bruxelles, 
comme le proclament trop souvent les populistes. L'Union européenne est un projet vivant que nous 
devons nourrir à partir de ses racines, et c'est précisément l'objectif principal des prochaines 
élections du 9 juin, qui s'exprimeront dans le nouveau Parlement pour les cinq prochaines années et 
seront cruciales pour notre avenir européen. 
 
Cette année, l'Allemagne, la France et la Pologne ont décidé de travailler ensemble sur une feuille de 
route ambitieuse pour l'Union européenne, approuvée par nos ministres des affaires étrangères en 
février 2024, juste avant le sommet du Triangle de Weimer le 15 mars. Ce plan vise à renforcer notre 
Union en tant que grand acteur géopolitique, garant de la sécurité, capable de relever les défis 
modernes et de renforcer l'ordre international. Nous nous sommes engagés à renforcer 
efficacement, ensemble, nos capacités européennes de défense, en consacrant davantage de 
ressources à la défense et au moins 200% de notre PIB. Nous sommes également favorables au 
renforcement de la production industrielle européenne pour accroître l'autonomie stratégique, à 
l'augmentation des investissements publics, à la promotion des acquisitions communes et au 
développement de l'interopérabilité. 
 
En ce qui concerne la guerre menée par la Russie, nous sommes déterminés à travailler ensemble 
pour apporter un soutien à long terme à l'Ukraine dans les domaines militaire, économique, 
humanitaire et diplomatique, aussi longtemps que nécessaire. Les violences perpétrées par la Russie 
contre l'Ukraine constituent une menace pour la sécurité de l'ensemble du continent européen, et 
pas seulement pour la souveraineté du pays qui est aujourd'hui la cible des attaques. Nous devons 
nous rappeler que l'Ukraine a le droit de déterminer son avenir de manière indépendante et 
souveraine à l'intérieur de frontières internationalement reconnues. Plus largement, notre 
engagement à aider l'Ukraine garantit le succès du processus d'élargissement, qui inclut l'Ukraine, la 
Moldavie et les pays des Balkans occidentaux. En ce qui concerne ces derniers, nous nous attaquons 
également aux menaces hybrides et à l'ingérence sans précédent dans le domaine de l'information, 



notamment de la part de la Russie. Nos autorités en France, en Allemagne et en Pologne travaillent 
en étroite collaboration pour détecter les réseaux de désinformation tels que le réseau Portal 
Kombat, récemment découvert. Et, au moment où nous nous souvenons des victimes du camp de 
concentration de Ljubelj-Sud, nous devons absolument tout faire pour que les idéologies anti-
humanistes ne règnent plus jamais, nulle part, jamais. Nous ne devons pas laisser la désinformation, 
qui vise à introduire la division dans nos sociétés européennes, dans nos familles, dominer notre vie 
sociale et politique. 
 
À cette fin, nous devons parler et agir d'une seule voix pour renforcer l'efficacité de l'action 
extérieure de l'UE. Nous soutenons le renforcement de la coopération entre le Service européen 
pour l'action extérieure, la Commission européenne et le Secrétariat général du Conseil, ainsi que 
leur fonctionnement en tant qu'"équipe Europe", réunissant à la fois les institutions individuelles et 
les États membres. Plus concrètement, nous examinons en particulier l'idée d'une "équipe des 
sanctions" en tant que point focal professionnel pour cette question stratégique. Nous avons 
également convenu de créer un groupe de réflexion sur les relations extérieures dans le cadre du 
format de Weimar, afin de contribuer aux réformes à long terme de l'UE, telles que l'élargissement 
ou l'extension du vote à la majorité qualifiée aux questions relatives à la politique de sécurité et de 
défense commune. 
 
Enfin, nous tenons à souligner que nous sommes fiers de notre modèle d'Union. Nous nous efforçons 
d'accroître son influence dans le monde, en particulier lorsqu'il s'agit de questions internationales ; 
dans le même temps, nous ne devons pas sous-estimer le risque de perdre notre compétitivité au 
niveau mondial. Nous sommes une superpuissance économique engagée dans l'innovation et la 
transition écologique comme réponse nécessaire au changement climatique, et nous devons 
redoubler d'efforts pour rester dans la course. Dans le cadre du format de Weimar, nous nous 
sommes engagés à réduire progressivement notre dépendance à l'égard des combustibles fossiles 
russes. Nous établirons le "Triangle vert de Weimar" pour aider les autres pays à opérer cette 
transition, en triplant notre production d'énergie renouvelable et en augmentant considérablement 
notre efficacité énergétique. Le temps presse et le changement climatique est déjà une réalité. Les 
incendies de forêt et les inondations qui ont frappé la Slovénie ces deux dernières années, par 
exemple, en sont la triste preuve. 
 
La transition écologique, le soutien à l'innovation et une Europe pacifique capable de garantir sa 
propre sécurité sont des réponses à des besoins urgents, mais elles s'inscrivent également dans une 
vision à long terme. Nous en profitons pour nous adresser à tous les jeunes. Cette Europe du futur 
est la vôtre. Elle vivra grâce à votre engagement, à vos compétences et à votre vision politique. Nous 
vous demandons de ne pas oublier dans vos efforts l'histoire dont témoignent des lieux comme le 
camp de Ljubelj et l'engagement européen pour la paix et la démocratie. Rien n'est acquis, mais nous 
pouvons être sûrs d'une chose : ensemble, nous sommes plus forts. 
 
*** 
 
Natalie Kauther, Ambassadeur, République fédérale d'Allemagne en Slovénie 
 
Florence Lévy, Ambassadeur de la République française en Slovénie 
 
Krzysztof Olendzki, Ambassadeur de la République de Pologne en Slovénie 
 
Cet article est l'opinion des auteurs et ne reflète pas nécessairement le point de vue de la rédaction. 
 


